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But ou question de recherche
L’étude a pour objectifs de faire ressortir les caractéristiques de la population 
âgée qui demeure en habitation à loyer modique (HLM) à Montréal et de faire 
état du type d’aide dont elle bénéficie et de la fréquence des services reçus.

Problématique
Au Canada, 4 % des personnes aînées auraient été victimes de violence 
depuis l’âge de 65 ans. Les formes les plus courantes sont les abus financiers, 
la violence physique et psychologique. Il n’existe aucune étude portant sur la 
vulnérabilité des personnes aînées autonomes qui demeurent dans des HLM 
ou en hébergement collectif.  

Méthodologie
La présente étude s’est effectuée dans 25 HLM auprès de 880 personnes, 
ce qui comptabilise un total de 550 entrevues. Dans chacun des six secteurs, 
quatre HLM ont été sélectionnés au hasard (méthode des grappes), soit deux 
de 60 logements ou moins et deux de 61 logements ou plus. Des entrevues 
individuelles ont été réalisées auprès des personnes âgées volontaires. Ces 
entrevues étaient d’une durée maximale d’une heure et se tenaient soit au 
domicile de l’individu ou à la salle communautaire du HLM.
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Résultats
Les résultats révèlent que l’absence de services, l’absence 
de confident ou la présence d’un aidant problématique sont, 
dans l’ordre, les principaux facteurs reliés à un niveau élevé 
de vulnérabilité chez les personnes aînées vivant en HLM. Il 
est à noter que parmi les répondants qui ne reçoivent pas de 
services, plusieurs n’en requièrent pas ou refusent les services 
offerts. Il ressort également que le nombre de HLM pour 
personnes aînées est nettement insuffisant pour répondre 
à la demande, ce qui pénalise principalement les femmes 
âgées seules. En effet, les femmes âgées veuves, séparées 
ou divorcées qui habitent seules en ville et dont les revenus 
sont inférieurs à 15 000 $ par année seraient plus fragiles que 
celles qui logent dans un HLM. 

Discussion
La discussion est intégrée aux résultats présentés ci-haut. 

Conclusion
Suite aux recommandations du présent article, l’Office 
municipal d’habitation de Montréal (OMHM) et le FORUM 
des citoyens aînés ont mis sur pied en 2006 différents 
projets pour améliorer la qualité de vie des personnes aînées 
vivant en HLM. De plus, les chercheurs et les organismes 
partenaires continuent la diffusion des résultats auprès des 
organismes de gestion des services d’hébergement collectif 
pour aînés, HLM ou autres afin de faire connaître les risques 
au sein de ces populations, mais aussi les mesures à prendre 
à cet égard et les ressources disponibles pour venir en aide 
aux personnes aînées dans le besoin.

Pistes pour la pratique ou la recherche
De nombreuses propositions d’action sont énumérées dans 
l’article. L’objectif principal est de faire en sorte que l’OMH 
puisse repérer les résidents plus fragiles ou vulnérables et 
mettre en place des mesures pour assurer leur sécurité. 
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